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Agrogast revient s’instal-
ler sur les hauteurs de
Hagenthal-le -Haut.
Pour la septième an-

née, le site de la Ferme du Lin-
denhof accueille cette grande fê-
te dédiée aux saveurs des
terroirs.

« Le fric n’est pas
une fin en soi »

« Nous avons tendance à oublier
que notre patrimoine est énor-
me », reconnaît Pierre Pfendler.

Ce dernier, aujourd’hui premier
élu de la commune, a cédé la
présidence de l’association du
Lindenhof, organisatrice du fes-
tival, à Frédéric Fuchs. Pour
autant, sur le site depuis plus
d’une semaine, Pierre Pfendler
et la fidèle, Anita Klein, veillent
au grain et rappellent la philoso-

phie d’Agrogast : « Nous voulons
promouvoir le monde agricole et
offrir une vitrine aux petits pro-
ducteurs qui, sans ce type d’op-
portunité, risquent de mourir. »
La barre est toujours placée très
haut en matière de partage et
d’échange avec les visiteurs de
la région des Trois Pays. Chaque
année, « nous frisons les
28 000 à 30 000 visiteurs »,
confirme le maire toujours
membre de l’organisation. Mais
là n’est pas sa motivation pre-
mière car « il faut prendre de la
distance par rapport à cette forte
fréquentation, le fric n’est pas
une fin en soi, nous préférons
viser d’abord la satisfaction des
visiteurs ».

Surprendre leurs clients
En la matière, il confirme ses
ambitions : « Nous devons ren-
dre la manifestation intéressan-
te pour tout le monde. » Comme
l’an passé, Agrogast a commen-
cé à se monter sur différents
niveaux accessibles à tous. En
amont, Anita Klein, a fait le lien
avec les exposants : « Dans la
pratique, la grande majorité de
nos producteurs reviennent
d’une année sur l’autre ce qui
fait que peu de places restent
disponibles. » Il ne faudrait
pourtant pas imaginer que les
anciens n’ont pas innové, « car
tous veulent encore surprendre
leurs clients et montrer com-
ment leur parcours a pu évoluer

au fil des années ». Toutefois, du
côté des organisateurs, la règle
de ne proposer qu’un exposant
par appellation ou par spécialité
culinaire s’impose comme au
premier jour d’Agrogast.

Rendre les gens heureux
Et l’offre continue de s’étoffer en
direction de tous les publics. Dix
restaurants y seront représentés
et des aires de pique-nique invi-
teront le public à s’installer pour
déguster en toute simplicité.
En marge des stands, des anima-
tions musicales, d’art de rue ain-
si qu’un espace dédié aux en-
fants et encadré par des
professionnels contribueront à
« rendre les gens heureux » et à
toucher tous les publics (à lire
dans nos prochaines éditions).
D’ici là, les membres de l’asso-
ciation et la centaine de bénévo-
les locaux et des communes des
alentours auront avancé dans
leurs préparatifs.
Pierre Pfendler pense aux petits
producteurs, originaires de tou-

te la France, qui rejoindront
Agrogast. Sur tous les fronts, le
travail ne manquera pas mais il
se réjouit déjà : « Durant ces
quatre jours, pour moi, c’est un
peu comme si des cousins al-
laient venir nous voir… » R

GHISLAINE MOUGEL

Q Agrogast à Hagenthal-le-Haut
(Ferme du Lindenhof), du 21 au
24 août (de 10 h 30 à 23 h). Parking
sur place. Entrée : 5 € (valable les 4
jours). Gratuit jusqu’à 16 ans. Accès
interdit aux chiens.

Anita Klein et Pierre Pfendler, toujours soucieux des bons échanges entre exposants et visiteurs.
PHOTOS DNA – GHISLAINE MOUGEL

LeFestival des terroirs, AgrogastHagenthal, remet le couvert sur le sitede la fermeduLindenhofdu21au24aoûtprochain.
Durant cesquatre jours, 130exposants viendrontprésenter leursproduits et échangeravec les visiteursde toute la région.

L’installation des chapiteaux a commencé la semaine dernière. Au total, une centaine de bénévoles s’impliqueront sur le site.

HAGENTHAL-LE-HAUT Le Festival des terroirs du 21 au 24 août

La7eéditiond’Agrogast

Unsalonenmusiqueavec Jack&TheBox

ILS SONT QUATRE jeunes musi-
ciens. Céline Bastady, Matthieu
Thelrin, Victor Guitton et Tom-
my Goldstein. Deux guitaristes-
chanteurs, un bassiste et un
batteur. Si le groupe « Jack &
The Box » existe depuis environ
deux ans, c’est seulement de-
puis janvier qu’est constitué le
quatuor actuel. « Nous avions
des périodes de tests, et nous
cherchions surtout un batteur »,
expliquent Céline et Matthieu,
jeunes folgensbourgeois à l’ori-
gine de la création du groupe. Ce
qu’ils jouent ? « Beaucoup de
reprises, dans un répertoire

varié, dans toutes les langues.
Du ACDC, Adele, U2, Johnny
Halliday… Tout dépend de l’oc-
casion et du public ». Le soir du
samedi 22 août, ils auront l’oc-

casion de jouer lors du salon
Agrogast à Hagenthal-le-Haut.
« Nous interpréterons sûrement
beaucoup de chansons françai-
ses », explique Matthieu Thelrin,

qui est aussi professeur à l’École
de Guitare de Sundgau, à Fol-
gensbourg. Tous les samedis
après-midi, ils répètent durant
deux ou trois heures, afin d’être
prêts pour leurs concerts. Ils en
ont en moyenne un par mois.
Prochain rendez-vous, après
Agrogast, le 24 octobre au Nou-
matrouff à Mulhouse pour un
concert de soutien à l’associa-
tion Metal Angels. Se tournant
vers l’avenir, les quatre jeunes
musiciens ont plusieurs projets
en tête. À commencer par l’idée
de composer leurs propres chan-
sons. « On irait plutôt vers de la
musique metal », s’imaginent-
ils. Tout en essayant de se faire
connaître auprès du public pour
augmenter le nombre de con-
certs. Et Agrogast est une occa-
sion parfaite de se montrer
devant un très large public. R

FABRICE SIRLIN

Q Plus d’infos sur la page Facebook
« Jack & The Box ».

Agrogast, c’est le salon de la
gastronomie, du vin, des
produits du terroir, des arti-
sans. Mais c’est aussi l’occa-
sion pour des musiciens de
se mettre en avant, comme
le groupe « Jack & The
Box », qui jouera le soir du
22 août.

Le 22 août, le groupe aura l’occasion de jouer lors du salon
Agrogast à Hagenthal-le-Haut. PHOTO DNA -FABRICE SIRLIN

À l’entrée du village, deux ballots de paille invitent déjà au
festival.

LE CHIFFRE

150 000
C’est en euros le budget
prévisionnel d’Agrogast. La
part la plus importante

étant consacrée à la location
des chapiteaux : soit cette
année, une enveloppe de

60 000 €.

HELFRANTZKIRCH

Le pain, unehistoire de famille

ENTRE 90 ET 95 % des exposants sont des fidèles qui reviennent
chaque année au salon Agrogast. Parmi eux, la ferme Wacker de
Helfrantzkirch, qui produit du pain. Habitué au salon Degustha pen-
dant 20 ans, André Wacker expose maintenant à Agrogast depuis
quelques années. Il aime le côté festif de l’événement. « C’est difficile
car on ne dort pas énormément, mais il y a une bonne ambiance, c’est
agréable. Et il y a de bonnes retombées… », confie-t-il. Cette année
encore, il présentera les différentes sortes de pain qu’il cuit dans son
four à l’ancienne, chaque vendredi avec une employée : du pain
paysan traditionnel, mais aussi du pain complet au seigle, au levain
ou aux céréales. Des miches de 1,3 kg et de 900 g qui tiennent une
semaine, et qui sont vendues sur place, à la ferme Wacker. « Cela
permet de consommer local, et de ne pas être obligé d’aller chaque
jour acheter du pain. Nous sommes restés sur la tradition des ancien-
nes exploitations agricoles », explique-t-il.
Une tradition avant tout familiale, puisque chez les Wacker, le savoir-
faire, « qui menaçait de se perdre », s’est transmis à travers les géné-
rations. Parmi les projets d’André Wacker, celui de se spécialiser dans
la vente directe, en investissant dans un moulin pour transformer les
céréales produites par la ferme en gâteaux, pâtes et autres produits
dérivant de la farine.

FABRICE SIRLIN

Madeleine Wacher a transmis à son fils André le savoir-faire
familial. PHOTO DNA - FABRICE SIRLIN


